
Coronavirus

Il est très petit. Il est invisible à l’œil nu. Il est plus minuscule qu’une 

bactérie. Mais, il met en péril les équilibres mondiaux. Né en Chine, ce 

virus qui traverse notre planète atteint de nombreux pays dans le monde. 

De nombreuses personnes ont été affectées par ce virus et certaines en 

sont mortes. Chaque jour, le nombre de personnes infectées et de décès 

augmente. Près de nous, l’Italie, la France, l’Allemagne et tous les pays de 

l’Union Européenne sont touchés par ce qui devient une pandémie selon 

l’Organisation Mondiale de la Santé (OMS).

Les scientifiques mesurent sa propagation à grande vitesse. Sa létalité 

demeure relative même si le nombre de décès dans le monde est élevé. 

Parmi toutes les maladies qui affectent l’humanité, certaines sont beaucoup 

plus mortelles que le convid-19. Il nous suffit de penser au virus Ebola qui a atteint les 

pays africains. La communication gouvernementale est là pour nous rassurer, même si 

de l’inquiétude persiste. La transparence est plus que nécessaire.  

Les mesures de précaution1 que nous prenons nous rendent solidaires les uns des 

autres. 

Les groupes 2 et 3 des évêques de France qui devaient se rendre à Rome auprès 

du pape François, au mois de mars, ont été repoussés à plus tard par mesure de 

précaution. Au cœur des évènements que nous traversons, le pape François nous 

demande de visiter les malades. Au cours des siècles lors des épidémies, les chrétiens 

ont toujours été disponibles pour soutenir leurs frères et sœurs malades. « J’étais 

malade et vous m’avez visité » Matthieu 25,36.

Alors que les sociétés pensaient être invulnérables et maîtres de leur destinée, le 

coronavirus vient nous rappeler notre condition de vulnérabilité et de finitude. 

Nous découvrons que l’infiniment petit met en danger l’infiniment grand.  Nous 

apprendrons à vivre autrement après cette période de grande fragilité et de mise en 

cause de nos certitudes de pouvoir tout maîtriser.    

Ne cédons pas à la peur. Gardons espoir que nous traverserons cette grande et grave 

épidémie. Nous reviendrons alors à l’essentiel : la solidarité et l’entraide entre les 

peuples et les nations. 

Nous sommes invités à prier pour les malades, les défunts, le personnel de santé, les 

scientifiques et les responsables gouvernementaux.

† Jean-Luc Bouilleret

 Archevêque de Besançon

1  Consultez les mesures de précaution à appliquer dans les églises sur le site du diocèse : 
diocese-besancon.fr
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